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Le long d’un ruisseau 
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Le feuillé bourgeonnant ce jour s’est résigné 

Au réveil, pressé par le babil saisonnier 

D’un ruisselet limpide. 

 

Du lustre des eaux, sourd l’image ci et là 

Des hiers, des demains, des feuilles sans éclat 

sur leur grabat humide. 

 

Ce murmure grise - ne bois l’eau de Léthé, 

Frondaison, mais guette le terme de l’été 

Et le vent intrépide. 

 

Puis, danse aux quatre vents quand le soleil pâlit. 

Que le Joran aile ton sort ou choisit ce lit 

Putride et insipide. 

 


